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Le Bonjour du «Soir»

Quelle différence y a-t-il entre Daesh,
adepte de l'esclavage des femmes, et
ceux qui, ici chez nous et en 2015,
s'opposent à une loi qui punit les
hommes qui battent leurs épouses ou
leurs sœurs ? Ces combats d'arrière-
garde montrent que la lutte entre la
modernité et l'arriération n'est pas
terminée et ne se terminera jamais tant
que la politique est polluée par
l'intégrisme. Et en plus des partis
islamistes, voilà que l'association des
Ulémas joint sa voix aux condamnations
multiformes de cette loi !

Visiblement, les nouveaux membres
de cette association qui se réfère à cheikh
Ben Badis ne semblent pas avoir lu ce
grand réformateur, ce musulman
progressiste qui ne s'est jamais fourvoyé
dans les débats stériles du «fatwisme» à
quatre sous, pour inscrire son action
dans les grands courants émancipateurs
des peuples. Ben Badis était pour la
libération des femmes, pour qu'elles aient
accès aux bienfaits de la modernité; il
était aussi pour les droits syndicaux des
travailleurs et pour la promotion du
monde rural. Lui et ses compagnons
avaient d'autres préoccupations que de
débattre de la barbe ou du hidjab ; eux
avaient compris que, sans modernité,
sans adaptation aux réalités de son
siècle, sans humanisme et sans l'égalité
entre les femmes et les hommes, tout
projet de société était voué à l'échec.

Et quand Layada demande de rétablir
dans leurs «droits politiques» les anciens
bouchers, la République est vraiment en
danger ! Le jour où on le comprendra et
où l'on tentera de mobiliser les Algériens
autour de cette urgence, – aussi bien
qu'on le fait pour le gaz de schiste –, il y
aura peut-être une lueur d'espoir.

farahmaamar@gmail.com

Héritiers de
Ben Badis,

dites-vous ?
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l Selon une source sécuritaire
à Tizi-Ouzou, les militaires

stationnés sur le massif de Sidi-Ali-
Bounab, à une vingtaine de

kilomètres à l’ouest de Tizi-Ouzou,
ont mené une opération de

recherches, samedi en fin d’après-
midi, après qu’un terroriste eut été
signalé à la sortie d’un des villages
environnants.  L’homme armé a été
vite localisé et mis hors d’état de
nuire suite à une embuscade. Une
arme et des munitions ont été

récupérées après cette opération,
ajoute la même source.
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l Un terroriste
abattu à

Sidi-Ali-Bounab

l LOI SANITAIRE

Les critiques
de l’Ordre des
pharmaciens PAGE 3

lCe qu’il faut savoir de l’affaire
l La classe politique réagit

l REPORTÉ À LA PROCHAINE SESSION APRÈS UNE DURE
BATAILLE DE PROCÉDURES

Sonatrach I,
le procès avorté

L’ex P-dg de Sonatrach,
Mohamed Meziane, hier
à son arrivée au tribunal.
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